
T
TABALA (origine maninka) n. m. ou f. fréq. Tambour royal utilisé dans

les grandes occasions (cérémonies, fêtes, etc.) et comme moyen de
communication. Cette nuit-là les coups saccadés de la tabala (tam-
tam du chef) avaient annoncé au Fouta la mort de l'almani I. S.
(B. BARRY, p. 25) L'enfant est né! Que mille tabalas rugissent, qu'au-
tant de voix le clament. (T. MONENEMBO, 1983, p. 26) Une pause
et on entend tambouriner le tabala avec énervement. (A. T. CISSÉ,
p. 30) Demain !... oui demain, les tabalas royales répandront la bonne
nouvelle [...]. (L. CÁMARA, 1980, p. 55) L'almami élu recevait [...]
un tambour ou tabala, pour convoquer les fidèles. (T. DIALLO, 1976,
p. 22) À sa mort résonnera pour la dernière fois en Guinée la tabala
ou tambour du chef. (K. BARRY)
Syn. : tambour royal.

TABASKI (origine arabe) n. f. fréq. Fête commémorant le sacrifice
d'Abraham. [...] elle avait besoin du bijou pour une date fixe, soit
pour la fite du Ramadan, soit pour la Tabaski [...]. (L. CÁMARA,
1966-2, p. 36)
Syn. : Aid al Adha*, fête des moutons.

TABLE n. f. fréq. Éventaire. Certains, assis devant des tables, des jeunes
qui proposent leurs marchandises à la criée f...]. (HOROYA, 200,
p. 2)
Comp. et syn. : table de commerce, table de marchandises.

TABLIER n. m. fréq. Vendeur, petit marchand possédant une table*.
[.. J je suis venu voir un ami tablier [...]. (39, D 82). f...] elle rêve
de faire de moi un tablier en quelque sorte, mi-colporteur, mi-camelot
[...]. (A. FANTOURÉ, 1979, p. 34) Tout était bloqué, même la sou-
pape de sécurité représentée par les petits tabliers au marché.
(J. P. ALATA, p. 185)

TACOULA, TAKOULA, TAKOULATA (origine maninka) n. m. fréq. Bou-
lettes de farine de riz cuites au four. Ils continuèrent la promenade
en croquant quelques boules de tacoula qu'ils venaient d'acheter [.. J.
(A. DORÉ, p. 108) Cette souris a pensé à tout, il vend des cartes
d'identité comme du takoulata » (26) [...] mets alléchants : takoulata,
riz-diolof, to*[...]. (T. MONENEMBO, 1986, p. 103)
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Rem. : La forme « takoula » est plus conforme à l'origine (maninka).
« Takoulata » résulte d'une erreur due à l'influence d'un morceau
de musique de l'orchestre de Kankan.

TAIS-TOI n. m. rare. Billet de 5 000 francs guinéens. Allusion à la
corruption. Avec plusieurs tais-toi en poche, on peut ouvrir toutes les
portes. (37)
Syn. : billet bleu*.

TALIBÉ (origine arabe) n. m. rare. Étudiant, disciple. Il fait grand jour
et les talibés récitent déjà les sourates. (S. BALDÉ, p. 17) Le Fouta
envoyait souvent ses talibés (étudiants) au Bundu [...]. (T. DIALLO,
1972, p. 46) Beaucoup d'entre eux s'étaient infiltrés par petits groupes
accompagnés de leurs talibés (disciples). (T. DIALLO, 1972, p. 34)

TAM-TAM n. m. fréq. Instrument de musique à percussion comprenant
une peau sèche bien tendue recouvrant une des extrémités d'un
cylindre de bois creux. /...] mais ce n'était pas fite chaque soir : le
tam-tam, à Tindican, ne retentissait pas chaque soir. (L. CÁMARA,
1966-2, p. 57) Ainsi achevais-je cette première journée de campagne,
sauf à courir à quelque tam-tam, mais ce n'était pas fite chaque soir.
(L. CÁMARA, 1966-2, p. 57)

TAMA (origine pular) n. m. rare. Petit tambour toujours tenu sous
l'aiselle. Le roi du Yéla reviendra avec M., son maître h guitare, pour
faire parler cette fois le tama. (LE LYNX, 159, p. 9)
Syn. : tambourin d'aisselle*.

TAMBA NANYA (origine kissie) n. m. fréq. Boisson alcoolisée de fabri-
cation locale. N.B. ne nous ajamáis refusé du tamba nanya, et Dieu
sait que son tamba nanya était exquis. (T. MONENEMBO, 1983,
p. 149)
Syn. : tamba-tire-moi*, ttm*.

TAMBA-TIRE-MOI n. m. fréq. Calque du mot kissie « tamba nanya* ».
Les jeunes des quartiers périphériques de Conakry s'empoisonnent avec
du tamba-tire-moi. (38)
Syn. : tamba nanya*, ttm*.

TAMBOURIN D'AISSELLE n. m. rare. Petit tambour tenu sous l'aisselle
dont jouent les annonceurs de nouvelles ou crieurs publics pour
ponctuer leur discours. Le turban d'imam et l'écharpe assortis d'un
port spécial et de deux joueurs de tambourins d'aisselle Toma étaient
les rares attributs de chef qui le distiguaient des chefs sofas.
(S. TRAORÉ, p. 17)
Syn. : tama*.
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TANKA n. m. fréq. Train de banlieue. C'est par le tanka que beaucoup
de travailleurs descendent en ville. (38)

TAPADE (origine portugaise) n. f. fréq. Clôture délimitant les
concessions. Arrivé devant la case, B.B. tira sur son frère au moment
où celui-ci enjambait la tapade. (B. BARRY, p. 37)

TAPER À PIEDS loc. verb. fréq. Marcher, faire une grande distance à
pied. Venez, on va taper à pieds. (LE LYNX, 154, p. 12)

TAPER LA VIE loc. verb. fréq. oral. S'adonner aux plaisirs de la vie sans
aucune retenue. C'est après avoir fait cinq gosses que cette femme a
quitté son mari pour commencer à taper la vie. (37)

TAPEUR DE TAM-TAM n. m. fréq. Personne qui aime faire du bruit pour
rien, qui aime se faire voir. Je n'ai pas besoin de tapeurs de tam-tam
dans mon service, il me faut de vrais travailleurs. (37)

TAPIS DE PRIÈRE n. m. fréq. Tapis destiné principalement à la prière.
[...] le même homme, musulman fidèle, se prosternant sur son tapis de
prière pour invoquer la protection d'Allah. (B. BARRY, p. 23)

TAPPA-LAPPA, TAP-LAP (origine pular) n. m. fréq. Pain artisanal. Beau-
coup de gens préfèrent le tappa-lappa au libanais*pour leur petit déjeu-
ner. (38). J'ai acheté un tap-lap. J'ai perdu ma dernière dent de sagesse,
tellement c'était truqué, le truc. (LE LYNX, 157, p. 2)

TARIKH, TARIKHA (origine arabe) n. m. fréq. Histoire concernant aussi
bien le passé que l'avenir. Avant d'ouvrir les chroniques du temps ou
tarikhs, en langue peule, il vaut la peine d'évoquer un moment la capi-
tale du Fouta Djallon, Timbo [...]. (B. BARRY, p. 19) La domina-
tion des Blancs était annoncée dans les tarikhas (chroniques) du Fouta
[...]. (T. DIALLO, 1976, p. 49)

TATA (origine maninka) n. m. fréq. Fortification défensive, rempart ou
palais. [...] Que les cauris rapportés par la vente des esclaves soient mis
dans une caisse commune pour financer la construction d'un tata autour
de Niant. (A. T. CISSE, p. 19) [...] B. a réussi à s'emparer de M., la sœur
du roi, lorsqu'elle est sortie du palais (tata) pour encourager ses défen-
seurs. (T. DIALLO, 1978, p. 29) On y trouve des souvenirs historiques :
le tata djalonké de Toumania [...]. (I. B. KAKÉ, p. 13) Femmes et
enfants couraient se réfugier dans les mosquées, à l'intérieur du gallé* du
baron dont le tata était envahi. (S. BALDÉ, p. 36)

TAXIMAN (origine anglaise ou krio) n. m. fréq. Chauffeur de taxi. //
flottait seul là-dedans, comme le font certains patrons, ou taximans de
la ville. (38)

TEINT CLAIR n. m., adj. fréq. Ayant la peau relativement claire. Vieux
peuhlau teint clair... psalmodiant à longueur de journée des versets du
Saint Coran ou des douaous* qui en sont tirés [...]. (A. A. DIALLO,
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p. 176). Soudain, unefillette de teint clair [...]s'approcha du carrefour.
(40) Quel genre de femme aimes-tu, la teint clair ou la teint noir*? (38)
Rem. : parfois le féminin est marqué par un e à la fin de « clair ».

TEINT NOIR n. m., adj. fréq. Ayant la peau relativement sombre.
// s'agit du corps d'un jeune homme de corpulence moyenne de teint
noir. (39, D 34) J'ai rencontré un individu de teint noir [...]. (39,
D 441) Quel genre de femme aimes-tu, la teint clair* ou la teint
noir? (38)

TÉMOURÉ, TÉMBOURÉ (origine soso) n. m. fréq. Camisole très courte
froncée au niveau des hanches et qui se porte généralement avec un
pagne de même tissu. Oui, je reconnaissais ces filles vêtues de témou-
rés et de pagne chatoyants [...]. (L. CÁMARA, 1966, p. 231) Les
femmes portaient des tembourés indépendance [...]. (T. MONE-
NEMBO, 1986, p. 144) [...] A. T. apparaît en témouré la mine triste
[...]. (I. K. MARITÉ, p. 305)

TENUE n. f. fréq. Uniforme. Sa tenue de collégien : un pantalon en kaki
et une chemise de même tissu [...]. (I. K. MARITE, p. 125) Consi-
dérant l'impact de la tenue scolaire sur le moral des élèves et le rôle
qu'elle joue dans l'instauration de la discipline au niveau des CER*,
la conférence déplore le fait que dans la plupart de nos régions les tenues
ne sont pas envoyées malgré les dispositions qui ont été prises par le
pouvoir central. (41, p. 175)

TIJAANIYYA (origine arabe) n. f. rare. Confrérie musulmane. La Tid-
jaaniyya, née au Maroc, est moins obscure et moins fermée que la
première [...]. (T. DIALLO, 1978, p. 29)

TO (origine maninka) n. m. fréq. Pâte alimentaire préparée avec de la
semoule de manioc ou de maïs et qu'on mange avec une sauce*
gluante. Un jour cependant la femme de Do vint à manquer de condi-
ments pour préparer la sauce* du to quelle venait de cuire.
(L. CÁMARA, 1980, p. 137) Celui-ci est en train de mendier le to
chez Y.F.T. (A. T. CISSÉ, p. 16)

TON PIED MON PIED (calque) fréq. Expression signifiant : je te suivrai
partout. Puisque tu commences à sortir à tout moment, maintenant
c'est ton pied mon pied. (36) EHAD aura l'oeil sur l'UPG, AKD se
chargera de l'UNP, enfin AC et le PDG/RDA... ton pied mon pied!
(LE LYNX, 166, p. 5)

TONTON FIRIFIRI n. m. fréq. spec, jeunes. Prétendu ami qu'une fille
exploite et roule à volonté. Elle soutire l'argent à ses tontons firifiri
pour entretenir son tonton préféré*. (36)
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TONTON PRÉFÉRÉ n. m. fréq. spec, jeunes. Ami auquel s'attache une
fille. Elle soutire l'argent à ses tontons firifiripour entretenir son tonton
préféré*. (37)

TORCHER v. tr. dir. fréq. Éclairer à la lumière d'une torche. Ils ont torché
l'intérieur du sac. (39, D 453)

TOTEM-ANCÊTRE n. m. fréq. Animal considéré comme l'ancêtre. Le
buffle était, aux dires de B.C., le totem-ancêtre [...] (L. CÁMARA,
1980, p. 38)

TOUBAB, TOUBABOU, TOUBABESSE (origine maninka) n. ou zdj.fréq.
1. Blanc ou relatif au Blanc. Les toubabs de passage ici achètent
beaucoup mes statuettes. (L. CÁMARA, 1966, p. 114) [...] les
toubabs ne seraient pas contents, si les impôts n'étaient pas payés.
(A. FANTOURÉ, 1980, p. 15) L'employeur toubab me délivra de
la furie de ses travailleurs. (A. FANTOURÉ, 1980, p. 26) « L'étran-
ger, les toubabs s'impatientent. » L'étranger, c'est B. Je l'appelais ainsi
depuis que le Président Directeur Général de notre pays avait décidé
dans un discours célèbre que les Peuls n'étaient pas des Guinéens.
(W. SASSINE, 1985, p. 11) Cette belle toubabesse aux cheveux
blonds avec les yeux verts avait, dit-on, remis un gros paquet de
fric (Francs français ou CFA dévalués?) à un certain A.C. (LE
LYNX, 159, p. 2)
2. Noir qui vit et se comporte comme un Blanc. On me lançait le
terme « toubab ». Pour la première fois je compris le sens moral de ce
terme. Je compris que j'étais accusé d'avoir sous-estimé nos valeurs tra-
ditionnelles et d'avoir adopté Ut façon d'être des toubabs. Je n'étais plus
qu'un étranger à mon propre univers. (A. FANTOURÉ, 1965, p. 50)
Bientôt on m'appela C. « toubabou » et mes compatriotes apprirent à
respecter mes soirs de lectures, je veux dire qu'ils cessèrent de me fré-
quenter. (W. SASSINE, 1985, p. 90)
Comp. : toubab colon*.

TOUBAB COLON V. colon.
TOUCHEMENT n. m. fréq. « Fournitures (habits ou tout autre bien de

consommation) distribuées gratuitement aux militaires. » (A. A. DIA-
LLO, p. 142, note). Le touchement s'était raréfié au point que nous
étions tous en haillons! (A. A. DIALLO, p. 142)

TRACER UNE MAISON loc. verb. fréq. Entamer la construction d'une
maison personnelle. Ton grand frère B. a tracé une maison à Petel.
(40)

TRAVAIL n. m. fréq. Sortilège. // s'agissait là d'un très dangereux travail
accompli par un de ses confrères pour obtenir un avantage irrégulier
du président, lui nuire ou, ce qui était pire dans l'esprit superstitieux
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des commissaires, le lier [...] lier quelqu'un, c'est le soumettre par des
maléfices à la volonté de celui qui le travaille*. (J. P. ALATA, p. 191)
Je vais regarder dans mon travail s'ils sont sincères, si le prèsi* peut
vraiment leur faire confiance! {}. P. ALATA, p. 192)

TRAVAIL FORCÉ, TRAVAUX FORCÉS n. m. rare. spec. Histoire. Travail
auquel étaient soumis les colonisés et qui n'avait rien à voir avec
une décision judiciaire. Travail forcé, réquisitions de vivres, tribunaux
d'exception. C'était le régime de l'indigénat. (I. B. KAKÉ, p. 12) Le
premier député noir de la région avait assemblé toute la population
pour lui signifier la fin des travaux forcés. (W. SASSINE, 1973, p. 47)

TRAVAILLER v. fréq.
1. intr. Monter ou démonter des sortilèges par des moyens occultes
liés soit à des pratiques animistes, soit à des versets coraniques. Sa
spécialité était de travailler pour attirer sur ses clients la bienveillance
de leurs chefs. (J. P. ALATA, p. 190)
2. tr. dir. travailler quelqu'un, c'est le soumettre à une influence
occulte pour l'amener à faire ou à devenir ce que l'on veut. On
commence par travailler l'intéressé sur le plan occulte [...].
(A. A. DIALLO, p. 35) [...] C'était bien un roi. Mais ce sont ses
demi-frères qui l'ont travaillé pour arracher le royaume. (T. MONE-
NEMBO, 1983, p. 84) Mon cher, tu te rends compte, l'éléphant de
Conakry m'avait envoyé un de ses marabouts* pour me remettre un
canard travaillé, heureusement que je ne suis pas n'importe qui.
(W. SASSINE, 1985, p. 85)

TROIS POCHES n. m. fréq. Complet pour homme dont la chemise à
manches courtes comporte trois poches. // porte une tenue trois
poches. (A. A. DIALLO, p. 137)

TRYPANO n. f. (de « trypanosomiase ») rare. Service des grandes endé-
mies. EHDS, infirmier principal de la trypano, en retraite h Dubréka.
(A. F. SYLLA, p. 87)

TTM (sigle) n. m. fréq. Tamba-tire-moi* ou tamba nanya*. Le ttm, c'est
la boisson des hommes forts. (37)

TU pron. pers. 2e pers. sing. fréq. Equivaut à « on ». Je grandis, dis-je.
Quand tu grandis, tu ne peux pas être gros. (L. CÁMARA, 1966-2,
p. 53) Si tu bois du liquide amer, avec quelqu'un, quand viendra le
miel, buvez-le ensemble. Si tu bois du miel avec quelqu'un, quand
viendra le piment, buvez-le ensemble. (L. CÁMARA, 1980)

TUPPAL, TOUPPAL (origine pular) n. m. rare. Fête pastorale* au cours de
laquelle on donne à l'ensemble du troupeau une préparation à base
d'argile, d'eau, de sel et de multiples décoctions et infusions à vertus
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thérapeutiques. Au Fouta, tous les travaux pénibles sont exécutés collec-
tivement : seul varie le nom qu'ils portent : kilee*pour l'agriculture, tup-
palpour l'élevage, nguriwalpour la chasse. (T. DIALLO, 1972, p. 88)
Syn. : fête pastorale*.
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ULÉMA, OULÉMA (origine arabe) n. m. fréq. Savant ou érudit par

rapport à la religion musulmane. Un guerrier robuste, un cavalier
habile, peut servir aussi bien qu'un uléma les desseins d'Allah.
(T. DIALLO, 1976, p. 25) Voici l'almaani* remplaçant. Nous lui
confions la religion, les pauvres, les croyants, les ulémas ou gens de la
bonne voie : les lettrés, les voyageurs étrangers, les vieillards.
(T. DIALLO, 1972, p. 213). [...] plusieurs dizaines d'oulémas
marocains récitent des prières coraniques lancinantes [...]. (I.B. KAKE,
p. 231)

UMMA (origine arabe) n. f. fréq. Communauté musulmane. Et ce n'était
pas une communauté quelconque, mais une communauté religieuse :
une petite umma ou communauté musulmane à l'échelle du Fouta
adorant le même dieu (Allah) et reconnaissant le même prophète
Mahomet, que tous les autres fidèles réunis dans la grande umma
islamique. (T. DIALLO, 1972, p. 181)

URGEMMENT adv. fréq. De façon urgente. A.K.B. qui sollicitait
urgemment un terrain nu. (39, D 449) Je vous demande de me
répondre urgemment. (37)
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VENDRE QUELQU'UN loe. verb. fréq. Divulguer les secrets de quel-

qu'un, le vilipender. Elle est en train de vendre son mari en divulguant
tous ses secrets et en racontant qu'il est pingre. (37)

VÉRANDA n. f. fréq. Couloir circulaire couvert situé entre le mur inté-
rieur et le mur extérieur d'une case. [...] il arriva haletant dans une
case et se réfugia sous l'auvent de la véranda. (B. BARRY, p. 36)

VIDE-POCHES n. m. fréq. Petit sac contenant les documents impor-
tants (carte d'identité ou passeport, permis, etc.) et parfois de l'ar-
gent. Il portait son vide-poches en bandoulière quand les bandits le lui
ont arraché. (37)

VILLAGE DE CULTURE n. m. fréq. spec. Histoire. Village construit à
proximité des champs et des pâturages et servant de résidence secon-
daire par rapport au misside*. Après quoi il [...] se rendit à Tiatiako
son village de culture, où il s'établit. (B. BARRY, p. 26)
Syn. : foulasso, hameau de culture*, marga*.

VILLA SYLI n. f. fréq. spec. Histoire. Villa réservée à l'accueil des hôtes
du parti PDG* dans les fédérations* (ou régions administratives).
Le président ayant oublié sa bague à la permanence*, on demanda à
la miss de la lui ramener à la villa Syli. (37) Ainsi, les villas sylis,
bijoux de la première république ne sont plus de nos jours que de
véritables spectacles de désolation. (LE LYNX, 167, p. 3)

VISA adv. fréq. spec, jeunes. De façon nette et sans détour. Elle voulait
me parler, je l'ai bloquée visa. (38)

VIVRE v. intr. fréq. Être dans de bonnes conditions et ne se priver de
rien. Elle passe tout son temps à voyager en Europe et en Amérique et
quand elle revient, elle change de voiture comme de chemise : merco,
pajero*, BMW, etc. Elle vit hein! (38)

VULGANISATEUR (déformation phonétique) n. m. fréq. basilecte.
Vulcanisateur, réparateur de pneus. - Bonsoir, vulganisateur !—Bon-
soir, vieux, répond ce dernier. (38) Recevons la déclaration de M.K.
[...] vulganisateur régulièrement domicilié au quartier Gbessia [...].
(39, D 48) Ils ont trouvé le phare volé chez un vulganisateur [...].
(39, D 451)
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VULCANISATION n. f. fréq. Réparation de pneus crevés, atelier où a
lieu cette réparation. La camionnette était immobilisée devant une
vulgarisation. (39, D 56)

150



w
WAHHABISTE (origine arabe) n. m. fréq. « Doctrine musulmane inté-

griste opposée aux marabouts et au culte des saints [...]. » (L. KABA,
p. 137, note) Nombreux leaders du PDG*profitent de la propagation
de la doctrine intégriste dite wahhabiste ou « soubanoun » qui atteint la
Haute Guinée [...]. (L. KABA, p. 137)

WALI V. ouali.
WALI WALI (origine soso) n. m. fréq. Portefaix. Vous serez obligés

d'appeler un wali waliparce que vous avez beaucoup de bagages. (37)

WALIYOU V. oualiyou.
WALLAHI (origine arabe) interj. fréq. Juron signifiant « par Dieu » et

servant à assurer que ce qu'on dit est vrai. Je dis que nous serons
beaux*, wallahi, je le dis. (T. MONENEMBO, 1986, p. 41)
Comment! Y en a plein qui ont volé le magot de l'Etat. Des milliards
pour certains, wallahi. (LE LYNX, 157, p. 4)

WASSALAM (origine arabe) Interj. fréq. Formule servant à clore un
discours ou une lettre. Vous savez très bien que si la lune veut briller
de tout son éclat, elle n'a pas d'autre choix que d'attendre la nuit,
wassalam!(A. T. CISSÉ, p. 19)

WIRDOU (origine pular) n. m. fréq. Formule coranique à réciter un
certain nombre de fois en utilisant le chapelet. Privé du Saint Livre,
il écrivait de nombreux versets, wirdous ou autres formules qu'il lisait
ensuite et méditait. (A. DIALLO, p. 49)

WORI (origine maninka) n. m. fréq. Nom d'un jeu traditionnel. C'est
sûr que demain, mon père appellera ton frère au jeu de wori.
(L. CÁMARA, 1980, p. 165)
Rem. : « wori » est également le nom de l'argent (monnaie) en
maninka.

WOUYA WOUYA, WUYA WUYA (origine maninka) n. m. fréq. Menteur,
vaurien. Ne crois pas ce qu'il te raconte, c'est un wuya wuya. (37)

WUSULAN, WOUSOULAN V. oussoulan.
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YANKADI (origine maninka : « yan kadi », ici c'est bon) n. m.fréq.

Danse guinéenne. Les jeunes ne savent plus exécuter les danses
traditionnelles comme teyankadi, le kakilambé* ou le djabara*.
(38) Quant au yankadi, il a été introduit en Guinée dans les
années 49-50 par les rejetons de nos compatriotes malinkés exi-
lés en Sierra Leone raconte le vieux C. (LE LYNX, 158, p. 9)

YASSA n. m. fréq. Type de plat préparé avec du poulet et beau-
coup d'oignons. Pour honorer ses hôtes, elle leur fit un gros plat
de yassa. (38)
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ZAM-ZAM (origine arabe) n. m. rare. Eau sacrée que les pèlerins

rapportent de La Mecque. Ils [...] finissent par se souiller eux-
mêmes croyant se laver au zam-zam. (HORÔYA, 180, p. 8)
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